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20 juin 2020 à 20h 20 ! Voilà 3 mois que nous 
sommes à Gathbesi, 94 jours !  

Les statistiques du jour : cas avérés 8274, décès 22, 
guérisons 1295 mais le virus est arrivé dans notre 
village !! Problèmes à venir. 

Il y a eu un assouplissement des conditions du 
verrouillage. Balaram a pu aller à Kathmandu acheter 
quelques produits qui venaient à manquer et est revenu 
pour terminer les travaux. Les contrôles à l’entrée de 
KTM ont été ardus mais finalement il a pu passer avec 
ses amis. Peut-être en glissant quelques roupies avec la 
carte d’identité ! Son retour a été beaucoup plus facile 
car avec 3000 roupies il avait obtenu une belle carte 
plastifiée de « nouveau correspondant de 
presse » !!!Tout est possible ici mais ne me demandez 
pas comment.  

Des manifestations contre les décisions 
gouvernementales ont eu lieu dans la capitale et des 
étrangers ont été arrêtés. En effet au Népal, un 
étranger n’a pas le droit de manifester. Plusieurs 
ont été condamnés à des amendes très faibles (quelques 
dizaines de dollars) mais surtout à deux ans 
d’interdiction de revenir au Népal et seront 
expulsés dès que l’aéroport fonctionnera, peut-être le 
7 juillet. Une étrangère mariée à un népalais n’a reçu 
qu’une faible amende.  

Les services de l’Etat ont ouvert le 17/06 et 
immédiatement il y a eu des ordres ! Les étrangers 
bloqués au Népal (en particulier des touristes) n’avaient 
pas pu prolonger leurs visas du fait de la fermeture du 
service d’immigration. Ils se sont retrouvés avec des 
taxes de prolongement assez chères (et jusqu’à 
quand ?), alors que la faute ne leur incombe pas. Mais 
nous attendons le contre ordre. 

Contre ordre le lendemain 18/06 : « Dernière mise à 
jour sur le règlement des visas ! Nous sommes 
reconnaissants au ministère de l’Intérieur et au 
ministère de l’Immigration d’avoir examiné le 
plaidoyer de Nepal Tourism Board de façon positive et 
d’avoir agi sur nos suggestions dans l’intérêt total de 
nos touristes bloqués. Nous sommes également 
reconnaissants à tous les touristes encore ici pour leur 
patience à cet égard. ». Comme quoi !  

J’ai écrit à la Secrétaire Générale de Trekking Agencie’s 
Association Nepal, à la Présidente de Nepal Mountain 
Academy et à Mr Khetan, qui préside Nepal France 
Friendship Sociéty, pour leur faire part de mon 
inquiétude si le gouvernement ne donne pas 
d’information rapide sur l’ouverture des frontières en 
particulier pour les trekkeurs qui souhaitent venir cet 
automne. En effet beaucoup attendent pour réserver 
leur transport aérien. Tout trois m’ont répondu qu’ils 

interviendraient. Confiance : Mr Khetan est la 
cinquième fortune du pays.  

La pandémie COVIDE-19 et le verrouillage national, 
imposé depuis le 24 mars au Népal, font des ravages sur 
la santé mentale des personnes, déclenchant de 
nouveaux problèmes tout en exacerbant les existants, 
disent les experts en santé publique. Au cours des 74 
premiers jours de l’enfermement, 1 227 personnes (16,5 
par jour) à travers le pays ont mis fin à leur vie, 
comparativement aux 5785 (15,8 par jour) au cours de 
l’année dernière. Les médecins disent que le 
verrouillage a apporté des changements à la vie des gens 
qui vivent dans la crainte de contracter COVID-19. 
Beaucoup ont perdu leur emploi et ont du mal à 
rembourser leurs prêts. Une augmentation globale du 
fardeau économique entraîne une augmentation de 
l’anxiété, du stress et de la dépression. 

Taux de suicides pour 100 000 habitants : France 
12,77, USA 12,70, Inde 16,05, Chine 8,5, Népal 7,02. 

Taux d’AVC pour 100 000 habitants : USA 6,40, 
France 4,11, Chine 2,36, Népal 1,09. 

Taux de décès par le trafic routier : Inde 21,51, Népal 
20,13, Chine 17,50, France 4,86. 

Démence sénile et Alzheimer : Inde 14,57, Chine 19,87, 
Népal 20,52, France 30,84 

Quand je vous disais que je craignais plus les 
bus népalais, et le stress de la vie en France 
plutôt que le Covid-19.  

Le Népal est proche politiquement de la Chine et 
en est assez dépendant pour les constructions de routes, 
de ponts, de barrages ou de tunnels. La Chine a besoin 
de passer par le Népal pour vendre sa production à 
l’Inde, puisque les deux monstres asiatiques ne sont pas 
« en paix » et ne communiquent pas par leurs frontières 
communes que ce soit au Sikkim à l’est ou au 
Ladakh/Cachemire à l’ouest. Toutefois le gouvernement 
népalais vient de mettre un frein à un expansionnisme 
chinois caché. Des écoles privées népalaises imposaient 
à leurs élèves d’apprendre le mandarin car la Chine 
assure grassement les salaires des professeurs ! Que la 
Chine paie, Oui ! mais qu’on impose la langue, Non ! 
Mais je ne suis pas certain que cette injonction soit 
respectée.  

Projets de ICE Himalayas : Si les choses continuent 
à évoluer dans le bon sens, ICE Himalayas sera présent 
cet automne sur plusieurs manifestations pour 
lesquelles si vous n’êtes pas trop éloignés, vous êtes 
invités à y venir et donc de penser à réserver ces dates. 

Rassemblement des spéléos Caussenards et de 
leurs nombreux amis : les 11,12 et 13 septembre à 



Veyreau sur le Causse Noir en Aveyron. 
caussenard2020@laposte.net et http://cds12.org  

Les journées d’Aliénor (spéléos de la Nouvelle 
Aquitaine) les 18,19 et 20 septembre à la Base de Loisirs 
de Chasteaux en Correze. http://www.speleo-correze  

Réunion des associations de Haute-Savoie qui 
agissent au Népal, à La Clusaz, les 26 et 27 septembre. 
En l’absence du docteur Yves Prunier retenu sur un 
exercice de secours, Franck Sommaro représentera 
officiellement ICEHimalayas pour y présenter nos 
actions de formation aux gestes de première urgence au 
Népal. Les adhérents qui souhaitent y participer sont les 
bienvenus. 

La semaine Découverte du Népal à Saint Alban, 
dans la banlieue de Toulouse-Haute-Garonne, du 5 au 
11 octobre : des projections, un dal bath collectif, des 
expositions, des danseurs et des musiciens, des 
conférences. Je vous en dirais plus lorsque le 
programme sera bloqué.   

Festival « Du Revest à l’Everest » les 15, 16 et 17 
Janvier 2021 au Revest les Eaux, proche de Toulon- 
Var. Le Vendredi 15/01/2021 des films seront 
présentés aux élèves des classes CM1 et CM2 et 
l’exposition photo sera ouverte au public. Le samedi 
16/01/2021 : 10h30 - 12h30 - 14h00 -18h00 : 
Ouverture exposition photo + stand ICE Himalayas. 
20h00 -21h00 : Présentation des vainqueurs du 
surplomb (film - synopsis en cours), 21h00 - 23h30 : 
Films : « Langtang le chemin des Yacks » - « Namaste 
autour des Annapurna », « Dolpo le pays caché » - 
« Quand la terre tremble ».Le dimanche 
17/01/2020 : 10h00 à 12h00 : conférences « Au coeur 
des glaciers de l'Himalaya » et « Séracs en vrac », 
« Expé spéléo au Dolpo ».14H00 à 17h00 :  Films « Le 
mustang entre Népal et Chine », « Chamans les 
tambours magiques » - « Voyage au rythme de la 
Tougna », « Les scieurs de long du Langtang », « Les 
enfants d'utilité publique ».  

Ce week end est organisé pour fêter le 55 ème 
anniversaire de l’escalade du Grand Surplomb 
du Mont Caumes proche du Revest les Eaux. C’est 
pourquoi je vous envoie quelques photos d’archives 
prises pour la plupart avec un « Kodak Starlet » en 
plastique que les moins de 55 ans ne peuvent pas 
connaître ! Donc indulgence sollicitée pour la qualité. 
C’est sur une idée de mes amis Jean Louis Bonnin qui 
devint plus tard guide de haute-montagne et 
entrepreneur utilisant les techniques de cordes, et 
d’Alain Mattéoli que ce projet est né. Alain je le connais 
depuis notre première communion à l’aumônerie des 
Lycées de Toulon ! Lui aussi se distingua dans de 
grandes escalades mais surtout comme explorateur en 
spéléo et cadre du Spéléo Secours Français.  

Si j’ai fait de l’escalade c’est pour suivre des amis, et 
aussi ma première copine Marie Alix. Je ne fus jamais 
un bon escaladeur même si j’ai vraiment « essayé » et 
fais quelques belles voies. Deux chutes ridicules m’en 
ont dissuadé. J’ai toutefois parcouru en mobylette un 
aller-retour Toulon-Marseille par la route côtière pour y 
acheter des « R.D. ». En effet il était indispensable 

d’avoir des chaussures à semelles rigides mais chères, 
« des René Desmaison » si on voulait être considéré 
comme un grimpeur ! Et il n’y en avait qu’à Marseille. A 
cette époque on ne grimpait pas en chaussons, il fallait 
de grosses grolles en cuir, des « Galibier », c’était le style 
Lionnel Terray.  

Nous avions 18 ans. Tenter le Grand Surplomb du Mont 
Caumes était un challenge colossal surtout avec les 
techniques de l’époque. Le surplomb haut de plus de 
100m, avance sur le vide d’une vingtaine de mètres. Il 
aura fallu plus d’une semaine et un total de 45h30 
d’escalade pour que Jean Louis et Alain atteignent le 
sommet où nous avons sablé le champagne. Jannu 
Ruyssen et moi, étions tout à la fois, porteurs-
ravitailleurs en nourriture et surtout en eau, 
photographes, et informateurs de la presse locale 
chaque jour. Des journalistes et nos parents venaient 
nous voir en amenant quelques victuailles. Si Jannu et 
moi sommes montés jusqu’à un relais à une soixantaine 
de mètres de hauteur, c’est grâce aux échelles souples de 
spéléologie mises en place pour que chaque matin les 
deux escaladeurs puissent rejoindre le point haut atteint 
la veille, avec assurance sur poulie depuis le bas. Les 
« électrons », de fabrication « maison » et du matériel 
nous avait été prêtés par les Excursionnistes 
Toulonnais, mais aussi par des amis, des mousquetons 
par un magasin de sport, des pellicules offertes par un 
photographe, nous avions de bonnes cordes de 
montagne mais aussi des filins en nylon torsadés 
récupérés auprès de la Marine Nationale. Alain et Jean 
Louis avaient fabriqués des coins de bois, acheté de la 
ferraille pour usiner des pitons, des pieux en acier longs 
jusqu’à 50cm pour cette paroi parfois bien délitée.  

Vous en saurez bien plus les 16 et 17 janvier 2021 
par Jean Louis, Alain, et Jannu qui raconteront 
leur exploit. Venez au Revest les Eaux.  

Je vous fais aussi un petit clin d’œil en mettant deux 
photos d’un surplomb inviolé qui nous nargue 
dans la vallée de Bimtang sur le chemin de retour 
du Manaslu au Népal et qui mériterait que quelques 
jeunes fous (ou vieux !) s’y attaquent histoire de fêter 
plus dignement encore celui du Mont Caumes. Je suis 
prêt à organiser l’expédition, mais je n’y ferais 
que de la photo ! 

Manaslu et Vallée de Tsum : En novembre 2020, du 
7 au 22, comme tout semble devoir s’arranger côté 
corona virus, un trek est organisé par Rajesh Lama, son 
agence francophone s’appelle « Himalayan, Pic du 
Midi Treks ». Plusieurs amis de ICE.Himalayas sont 
inscrits à ce Tour du Manaslu. C’est un trek très beau, 
avec le passage d’un col à un peu plus de 5100m, les 
hébergements se font en lodges. Si certains 
souhaiteraient s’y joindre me contacter pour que je les 
mette en relations avec les participants. Il y a aussi une 
possibilité d’arriver une semaine plutôt (donc vers le 1er 
novembre) pour visiter la superbe vallée de Tsum puis 
rejoindre le groupe à son passage.  

Lorsque je suis allé pour la première fois en 2007 faire 
le tour du Manaslu et la vallée de Tsum, j’étais le seul 
trekkeur avec mon ami Kabindra comme guide et 
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quelques amis porteurs pour la nourriture, l’essence des 
réchauds et les tentes. Nous avions donc commencé par 
Tsum où je fus l’un des premiers touristes à avoir le droit 
d’y pénétrer avec un permis spécial. Je n’y ai pas vu 
l’ombre d’un touriste. Au fin fond de la vallée nous 
sommes allés mettre « un pied » au Tibet interdit rien 
que pour « emmerder » les Chinois au risque de se 
prendre une balle qui n’aurait pas été perdue !  C’était 
un col dépassant les 5100m, où nous avons trouvé des 
fossiles (ammonites). Lorsque nous sommes 
redescendus, près de 200 yaks sont arrivés à toute allure 
du Tibet, chargés comme « des bœufs », poussés par des 
cow-boys tibétains qui hurlaient et sifflaient sur leurs 
petits chevaux pour les exciter. C’était très 
impressionnant. Nous les avons croisés à leur retour. 
Yacks à vide, mais les cow-boys les poches pleines de 
roupies provenant de la vente du matériel « made in 
China » dans cette vallée qui était loin des 
préoccupations des dirigeants népalais de l’époque. Un 
beau et jeune tibétain coiffé d’une peau de renard (genre 
David Crockett, l’homme qui n’a jamais peur) a stoppé 
son canasson et nous a offert en nous les lançant 
« royalement » à nous pauvres manants deux bouteilles 
de whisky chinois avant de repartir au galop. 

Une dizaine de jours plus tard, après avoir bivouaqué 
dans une cabane en ruine (il y a maintenant des lodges) 
et sous quelques chutes de neige, nous franchissions le 
Larkya pass, 5160m pour redescendre vers Bimtang, où 
nous sommes arrivés à 10 h. Quelques années plus tard, 
au même endroit j’ai vu arriver un groupe de trekkeurs 
amochés, blessés, épuisés, il était 18h, la nuit tombait. 
Partis sans doute trop tardivement, peut être mal 
équipés, ou mal entraînés, sans crampons en cette 
saison tardive et donc froide, ils avaient beaucoup 
galéré, marchant probablement entre 12 et 15 heures.  

 

Autres séjours : Il y a d’autres randos cet automne 
2020 au Népal (Le « royaume du Mustang », le 
« Sanctuaire de l’Annapurna », le « Langtang ») qu’il 
convient le plus rapidement possible de confirmer et un 
projet « Camp de base de l’Everest, avec le petit sommet 
du Kala Patthar 5550m, et le col du Cho La Pass 
5360m » en avril 2021. Nicolas est partant et cherche 
des partenaires.  

 

Merci à chacun de prendre contact pour un séjour. Du 
simple tourisme en famille (Vallée de Kathmandu, 
Pokhara, les parcs du Terrail), à une courte ou longue et 
belle randonnée, voir un sommet pas trop difficile, tout 
est possible au Népal. Les grands sommets aussi, mais 
pour des alpinistes confirmés et vous l’aurez compris ce 
n’est pas pour moi.  

 

 

 

 

 

Le mont caumes et son grand surplomb 

 

Le grand surplomb impressionnat 

 

Mont caumes notre campement 

 



 

Mont Caumes Jean Louis Bonin

 

Mont Caumes Août 1965 de g a d Alain Mattéoli Jean Louis Bonnin 
Janu Ruyssen Maurice Duchêne 

 

Mont Caumes Alain Mattéoli 

 
 

Mont Caumes Alain et Jean Louis 
 

 
Mont Caumes dernières longueurs 
 

 
DMont Caumes Retour à Toulon Jean Louis Bonnin Alain Mattéoli 
Janou Ruyssen Maurice Duchêne 
 



Mont Caumes Médaille J&Sports 
 

 
Le surplomb qui nous nargue sur le tour du Manaslu 
 

 
Maurice Abiral et Rosé Vallée de Tsum à la borne frontière avec le 
Tibet 
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Affichette Himalayan Pic du Midi 
 



Logo Himalayan Pic du Midi 
 

 
One bike one person 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


